CHAPITRE 1 : L’EAU SUR LA PLANETE
I/L’importance de l’eau sur notre planète

L’eau est un élément vital car :-c’est un constituant des êtres vivants (70%)





  -un solvant : liquide où sont dissoutes les molécules indispensable aux réactions chimiques.





  -elle fait circuler les molécules (le sang, la sève...)

L’eau est aussi indispensable aux activités humaines telles que les besoins domestiques, l’industrie, l’agriculture ou le transport.

>> Consommation de plusieurs centaines de litres d’eau par an et par habitant d’où un rejet très important dans la nature des eaux usées.

Dès lors, où peut-on trouver de l’eau en quantité suffisante et de bonne qualité ?

II/La quantité d’eau sur notre planète : constante et limitée.




A] Les différents réservoirs

L’eau est présente sur Terre sous différentes formes :

· Les eaux salées des mers et des océans (97%) qui sont non exploitables pour l’Homme.

· Les eaux douces représentent 3% du stock total de la Terre, or 70% de cette eau douce immobilisée sous forme de glace donc l’eau douce disponible (directement exploitable pour l’Homme) est très faible (0,3%)

C’est donc une ressource finie (limitée) qu’il faut gérer avec précaution.

B] Le cycle de l’eau

La quantité d’eau totale sur Terre est constante depuis son apparition sur Terre : l’eau est recyclée en permanence en passant d’un réservoir à l’autre et en changeant d’état en décrivant un cycle.

Une partie de l’eau est exclue de ce cycle et constitue l’eau immobilisée, cette eau ne sera pas disponible pour l’Homme.

III/L’inégale répartition de l’eau disponible sur Terre




A] La disponibilité selon la nature géologique du sous-sol

L’eau disponible se trouve en surface (lacs et rivières) et en profondeur (nappes souterraines qui vont être constituée d’un bon ou mauvais aquifère.

Aquifère : roche poreuse et perméable.

On distingue deux grands types :

· Nappes libres : en relation avec la surface, facilement exploitables d’où l’eau disponible.

· Nappes profondes/captives : difficiles d’accès donc difficilement exploitables.

B] La disponibilité de l’eau selon les conditions climatiques

Le bilan hydrique, c’est la différence entre les apports par précipitation et les pertes par évaporation ou évapotranspiration

Les bilans hydriques se répartissent en bandes équivalentes aux zones climatiques.
· Les zones à bilans hydriques négatifs correspondent aux zones arides et sèches (chaleur et froid sec) => zones sahariennes + Asie centrale + une partie de l’Australie.
· Les zones à bilan hydrique positif. Ce sont des zones où il n’y a jamais de saison sèche ou bien la saison sèche est bien limité dans le temps (été ou hiver)

Bilan : La disponibilité de l’eau est inégale selon la situation géographique sur Terre qui dépend du climat de la zone.

IV/Action de l’Homme sur le cycle de l’eau

1°) Rassemblement des populations dans les agglomérations + développement des activités :

· Augmentation des approvisionnements en eaux et augmentation du rejet des eaux usées.

2°) Extension des zones urbaines au détriment des zones naturelles

· perturbation de l’écoulement des eaux et de leur infiltration (hausse des inondations…)

3°) Développement de l’irrigation :

· Epuisement des nappes et extraction de l’eau dans les nappes fossiles non renouvelables à l’échelle humaine dans les zones arides.

4°) Détournement du cycle de l’eau :

· Modification du flux d’eau entre les différents réservoirs d’où désertification d’une région comme la mer d’Aral à cause des barrages.
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